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Dominic Besner
—
Les Madones d’ivoire
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Suite à mon dernier corpus, LA SINGULIÈRE NATURE HUMAINE, je m’étais 
aventuré dans les méandres du passé pour vous raconter de simples histoires du 
petit garçon que j’étais.

« Élevé à la campagne à l’imaginaire débordant, je laissais mes traces dans des 
carrés de sable. »

« Un château de sable pour chaque carré de sable ». 

Ma façon de dire, une histoire pour chaque jour. Et au fil des années, l’architecte 
en devenir façonnait, à partir de ses récits, des mondes.
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Ici, Le Calice Bleu,

« Oh fées poètes, vous nous portez dans les lueurs bleues,  
doucement dans la vallée verte. Nuit absinthée. » ou Ether Blanche, 

« Dans mes bras polaires, touche aux aurores australes.  
Elles égratignent les f lancs, tapisserie des montagnes ».

Malheureusement, il y a longtemps que nous nous promenons dans un monde  
régis par des règles et des codes. Nous n’écoutons plus et ne voyons plus.  
Nous interprétons. Nous analysons. Nous jugeons.

_

Il n’y a plus de place au silence.

Ah, « C’est dans le littoral que je m’accroche  
aux cieux irisés » Le Civil de Nacre. Enfin ! 

Taisez-vous ! Chut !

— Besner

« Peu importe qui elles sont, elles sont là pour rester »

Je ne cherche plus à comprendre le pourquoi, mais le comment.

Comment, au fil des années, ces personnages, ploutocrates, pontes, géomètres, 
les Singuliers, les étrangères, les Ether et les Blanches, ont imposés à eux 
seuls le silence… le silence est d’or. 

_

Ils font partie d’un voyage, entamé il y a 25 ans. 

Leur exil est inexorablement le mien. Et comme je me plais à imager toutes 
choses, elles sont l’ivoire qui constitue mon être. Mes défenses, ma résistance 
et mon obstination. Elles sont au carrefour de l’étrange machine quotidienne 
et de la bête contemporaine en moi.

_

Entre mes mains elles évoquent, inspirent et dérangent.

Ce recueil du Gotha, tel que Les Catédraux, La Contemporaine de Pi et L’Encre 
de Chair, viennent d’une longue série silencieuse.

Silence de banc, silence d’ottomane, silence de nuit. Elles évoquent le détache-
ment d’une réalité quotidienne. Elles naviguent en eau trouble d’où des images 
d’une surface non polie nous sont renvoyées.

Les Madones d’Ivoire peuvent incarner, dans une certaine mesure,  
Le Penseur méditant sur son poème.

Les Madones D’ivoire
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Il passe sa jeunesse sur la ferme familiale avant de déménager à Montréal pour y 
étudier l’architecture à L’Université de Montréal, où il obtint son diplôme en 1992. 
C’est lors de ses années de formation qu’il découvrit une fascination pour les composantes 
de la ville, se plaisant à la décortiquer et analyser son squelette terriblement humain.  

Possédant un imaginaire incomparable et une voix bien distincte, Besner quitte le 
domaine de l’architecture juste après ses études, se consacrant entièrement à son art. 
À ses yeux cette spécialité était un métier régi par de nombreuses limitations phy-
siques, légales et mathématiques. Sentant sa liberté de création lésée dans ce carcan, 
il se tourna vers la peinture qui lui permettait bien sûr beaucoup plus de latitude et 
de liberté. Travaillant sur canevas, il exploite une technique mixte en tout point, 
allant du bâton d’huile à la bombe aérosol, le tout en n’utilisant aucun pinceau, 
privilégiant plutôt des outils alternatifs tels que ses doigts et des spatules. Sa peinture 
en est une d’intuition et de senti. Il ne dénonce pas, ne critique pas et ne rationalise 
pas son geste. Ce qui est important pour lui, c’est d’extérioriser et de matérialiser le 
monde qu’est le sien, à la manière d’un romancier ou d’un metteur en scène.

Dès ses débuts, Besner accumule rapidement les succès. Le premier évènement majeur 
est sans contredit « La démesure des convoités », qui fût présenté au mois de novembre 
2004 à la Caisse de Dépôt et Placement du Québec. Par la suite, on peut mentionner 
sa participation au pavillon du Canada à l’Expo universelle de Shanghai en 2010, 
suivie de son exposition solo «Hundred Words», à Beijing, la même année. Il y a 
également eu ses trois résidences d’artistes, dont une de 4 mois à Casablanca, au 
Maroc. En plus des expositions internationales, beaucoup de projets spéciaux vau-
draient la peine d’être mentionnés. Des projets tels que la création de « La mécanique 
des villes », une œuvre de 30 mètres composée de panneaux de peinture et de vitraux, 

créée à la demande de Guy Laliberté pour le siège social du Cirque du Soleil, en 
2006. Mais l’évènement qui reste le plus marquant pour les collectionneurs et les 
inconditionnels de l’artiste demeure « Mora ». Et avec raison, puisqu’il s’agit de 
l’exposition à plus grand déploiement jamais vu pour un seul artiste au Canada. 
Ayant eu lieu en 2011, l’exposition se voulait un conte urbain inspiré du livre du 
même nom, écrit par l’artiste.

Avec les années, une grande relation de confiance s’est installée entre Besner et plu-
sieurs collectionneurs qui lui ont fait l’honneur d’acquérir de ses œuvres pour leurs 
collections corporatives. Ainsi donc, des institutions telles que le Musée de Suzhou, 
Le Cirque du Soleil, Loto Québec, Proaction Internationale, Les Hotels Marriott 
Courtyard, pour ne nommer que ceux-là, ont tous fait l’acquisition d’œuvres, croyant 
en son talent et son succès.

Artiste multidisciplinaire, Besner ne cesse d’envoûter les amateurs d’art, et ce depuis 
près de 25 ans. Sa renommée a non seulement traversé le Canada, mais aussi les 
États-Unis et s’est propagée de l’autre côté de l’océan, allant de l’Afrique jusqu’en 
Chine, avec des expositions majeures dans tous les cas. En constante mouvance, 
Besner apporte une touche de magnificence et de mythique au quotidien des gens 
avec ses personnages-bestiaires et son univers luxuriant. Il y a toujours eu dans son 
travail cette recherche de présence palpable ressentie et de ses mondes qui en font sa 
signature. Étant rendu à une époque qui n’a jamais été aussi nostalgique du passé on 
peut donc penser que Besner est malgré les apparences un peintre bien de son temps.

Par : Keven Sigouin

Né le 9 juin 1965 à North Lancaster en 

Ontario, Dominic Besner a toujours été 

perçu par ses paires comme un enfant 

marginal au tempérament rêveur. 
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Following my last corpus, “ The uniqueness of human nature ”, I ventured into  
the intricacies of the past to share simple stories of the little boy I once was.

Raised in the countryside with an overflowing imagination, I left my mark in the 
sand boxes. “A sand castle for every sand box.”

My way of saying “to every day its own story.” And, through the years,  
the architect in the making shaped worlds through his stories.
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Here, “Le Calice Bleu”, 

“Oh poet fairies, you carry us to blue rays of light, softly, in the green valley.  
Absinthe night.” or Ether Blanche,

“In my polar arms, touch the aurora australis. It scratches the mountainsides,  
tapestry of mountains.”

Unfortunately, it’s been a very long time since we began to wander in a world  
controlled by codes and regulations. We no longer listen nor see. We decode.  
We analyze. We judge.

_

Silence no longer has its place.  
Ah, “in this littoral I hold on to iridescent skies”.  
“Le Civil de Nacre”. Finally! 

Quiet! Hush!

— Besner

“No matter who they are, they are here to stay.”

I am no longer trying to understand why, just how.

How, through the years, these characters, plutocrats, authorities, surveyors, 
les Singuliers, the strangers, les Ether et les Blanches, have led to silence…  
Silence is golden.

_

They are part of a journey, initiated 25 years ago.

Their exile is undeniably mine. And as I like to put an image on everything, 
they are the ivory that constitutes my being. My defenses, my resilience and 
my stubbornness. They are the crossroad of the strange daily machine and 
the modern beast in me.

_

In my hands, they evoke, inspire and disturb.

This compilation of Gotha, such as “Les Catédraux”, “La Contemporaine de 
Pi” and “L’Encre de Chair”, come from a long, silent streak.

Quiet pew, quiet ottoman, quiet night. They evoke the breach from a daily 
reality. They navigate in troubled waters where the images of an unpolished 
surface have sent us back.

The Ivory Madonnas can embody, to a certain extent,  
The Thinker meditating on his poem.

THE IVORY MADONNAS
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He spent his youth on the family farm before he moved to Montreal to study archi-
tecture at the Université de Montréal, from which he graduates in 1992. Through 
his training years, he discovers a fascination for the components of the city, unrav-
eling it with pleasure and analyzing its human-like skeleton. 

With his incomparable imagination and his distinct voice, Besner left the field of 
architecture right after he graduated, devoting himself entirely to his art. In his 
eyes, that field of work regulated by numerous physical, legal and mathematic 
boundaries. Feeling his freedom of creation held back in that field, he turned 
towards paint, which would obviously offer him more freedom and flexibility. Work-
ing on canvasses, he uses a process mixed in all ways, varying from oil sticks to 
spray paint, all the while not using a single paintbrush, preferring alternative tools 
such as his fingers and spatulas. His art is built on intuition and feelings. He does 
not denounce nor criticize, nor rationalize his ways. What matters to him is to 
exteriorize and materialize the universe that is his, much like a writer or a director.

From his beginnings, Besner quickly finds success. His first major event was, without 
discussion, “The excess of the conveted”, which was presented in November 2004, 
at the Caisse de Dépôt et Placement du Québec. Afterwards, we could mention 
his participation in the Canadian pavilion of the Universal Expo of Shanghai in 
2010, followed by his solo exhibit “Hundred Words” in Beijing, the same year. He 
also had his three artist-in-residence, one of them being of 4 months in Casablan-
ca, Morocco. On top of his international exhibits, a lot of his special projects are 
worth being mentioned. Projects such as the creation of “The mechanics of the 
cities,” a 98 feet tall piece made of painting panels and stained glass, created 
upon the request of Guy Laliberté for the head offices of the Cirque du Soleil in 

2006. But the event that remains the most meaningful for the collectors and the 
unconditional fans of the artist is still “Mora.” With good reason, considering that it 
is the largest exhibit ever seen for a single artist in Canada. Occurring in 2011, the 
exhibit stood as an urban story inspired by the self-titled book written by the artist.

Through the years, a relationship based on trust was built between Besner and 
several collectors, who have showed their appreciation by purchasing his artwork 
for their corporate collections. Institutions such as the Suzhou Museum, Le Cirque 
du Soleil, Loto Québec, Proaction Internationale, the Marriott Courtyard Hotels, 
to name only a few, have purchased artwork from the artist, believing in his talent 
and his success.

Multidisciplinary artist, Besner has not ceased to captivate art lovers through the 
last 25 years. He is renowned not only throughout Canada, but also in the States 
and overseas, from Africa to China, with major exhibits in every case. In constant 
movement, Besner adds a touch of mythical and splendor to people’s daily lives 
with the help of his beast-like characters and his luxurious universe. In his work, 
there was always the search for this  alpable presence and these worlds became his 
signature. Now, in an era where nostalgia is undeniable, we conclude that 
Besner remains, despite appearances, a painter of his time.

By Keven Sigouin

Born on June 9th, 1965 in North Lancaster  
in Ontario, Dominic Besner was always  
seen by his peers as an outsider with a 
daydreamer demeanor.  
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Un dernier vers rythmé côtoie une poésie libre.
Œuvre en deux proses.

―

A last verse with rhythm meets free poetry.
Work in two proses.

Le der fanel
—
Médium mixte sur masonite
Mixted media on masonite
—

12”12” 
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Il y a des traces que si on en laisse.

—

There are traces if we leave some.

Le val-Coquillier
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
—

 16”16” 
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Fabacées des berges, broderie des rives,  
tu recouvres le canevas de ton nard.

—

Fabaceae of the shore, embroidery of the river side,  
you cover the canvas with your nard.

La Venise de fil
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

 16”16” 
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Lanternes de feu et réverbères des villes, tu jettes ta braise dans l’encensoir. 
À pleine volée on s’agenouille. 

—

Fire lanterns and lampposts of the cities, you throw your coal in the censer. 
We throw ourselves on our knees.

Cénacle de bengale 
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

 16”16” 
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C’est aux abords des campaniles que retentissent les matines.
Dans la rosée du temps, musique à deux-temps, claironne ta symphonie.  

—

It is alongside the steeples that the bells are heard.  
In the mist of time, two strokes music, trumpet your symphony.

Fifre trèflé 
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
—

 30”30” 
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C’est dans le Berceau du Grand-Duc que s’élèvent les psaumes cornus.

—

Is it in the Crib of the Grand-Duc that psalms rise.

L’étrange constellée  
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

30”30” 
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Dans mes bras polaires, touche aux aurores australes. 
Elles égratignent les flancs, tapisserie des montagnes. 

—

In my polar arms, touch the aurora australis. 
They scratch the mountainsides, tapestry of the mountains.

Ether blanche  
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
—

 24”24” 
  



30 31

Les plaines de cire éclairent les horizons en feux et la muraille s’élève.

—

The wax plains light the horizons with fire and the wall rises.

L’attelé de cire 
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

 24”24” 
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C’est dans le littoral que je m’accroche aux cieux irisés.

—

It is in the littoral that I hold on to the iridescent skies.

Le civil de nacre 
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
—

 24”24” 
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Oh! Fées poètes, vous nous portez dans les lueurs bleues,  
doucement dans la vallée verte. Nuit absinthée.

—
Oh poet fairies, you carry us to blue rays of light,  

softly, in the green valley. Absinthe night.

Calice bleu  
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

60”36” 
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Dans la volière du jour, les pennes fleurissent. 
Trempe dans l’encrier tes mots volages.

—

In the aviary of the day, the feathers flourish. 
Dip in your inkwell your wayward words.

L’astre fleuri 
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

 24”24” 
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Toi petit gland, laisse-toi 
voguer vers d’autres rives.   
Il viendra un jour à ton 
tour, de nous raconter tes 
mémoires. Sur la cime d’un 
rocher, silencieusement 
récite un grand chêne.  

—

You, little acorn, let yourself 
sail towards other shores. 
The day will come where it 
will be your turn to share 
your memories. On the 
edge of a stone, silently 
recite a tall oak tree.

La coque de l’amandière 
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

 24”48” 
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La gravure bergère 
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

 24”48” 
  

Marque sur ma chair de faïence 
les mots qui nous unissent.

—

Mark upon my flesh of earthen-
ware the words that unite us.
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Une poésie libre côtoie un dernier vers rythmé.  Œuvre blanche.

—

Free poetry meets a last verse with rhythm. White work.

La citadelle du corozo 
—
Médium mixte sur masonite
Mixted media on masonite
— 

 12”12” 
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Elle me tache les doigts et glisse sous mes nuits.  Elle marque le fond des mers.  

—

She stains the fingers and slides under my nights. She marks the bottom of the seas.

L’encre de chair 
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

36”36” 
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Elles pointent à l’horizon des campagnes et sans se soucier des saisons,  
le chœur résonnera sur la nation.  

—

They point to the horizon of the countryside and without concern for the seasons, 
the choir will resound over the nation.

Les catédraux  
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

48”60” 
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Cris du jour et de la nuit, 
Sablier de 24 heures. 

—

Day and night screams,
Hourglass of twenty-four hours.

Les hérauts hurlants  
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

48”60” 
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Le temps serti de murmures indigos et plonge ses voix dans nos chimères.

—

Time set with indigo whispers and immerses its voices in our chimera.

Les songes de saphir  
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

24”36” 
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Au milieu des champs d’orges, 
La savane prend feu. 

Mille soleils au zénith,
Pointe le grain d’or.

—

In the middle of the fields of barley, 
The savanna burns. 

A thousand suns at their peak, 
Point the golden grain.

Les soleils d’or  
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

24”36” 
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L’aise des archiatres  
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

60”40” 
  

Deux grands navires se boussolent et tracent le plan. 
Sur les eaux de mer ils s’enivrent.  

—

Two large ships are naviguating and tracing their plan. 
On the sea waters, they sway.
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La contemporaine de pi  
—
Médium mixte sur toile
Mixed media on canvas
— 

60”40” 
  

C’est dans ce 16e petit recueil que suggère une scène  
d’un épistolier et son œuvre absurde.  

—

It is this small 16 th compilation that suggests  
an epistoler and his absurd work.
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« Il y a des traces que si on en laisse ».

L'exposition « Les Madones d’Ivoire » a été, pour moi, un prétexte pour rendre 
hommage à une longue lignée de personnages qui ont marqué et qui marqueront 
l’œuvre de Besner.    

Sans eux, nous n’aurions pas connu tout ce qui a suivi. Les madones sont la chair 
de ma chair.  Ils font partie d’un héritage, Mise en Scène.  

Rendre hommage 23 ans plus tard est ma façon de dire merci.  Merci à tous ceux et 
celles, collectionneurs et amateurs, collègues, agents et amis qui ont fait de moi et 
mon Gotha notre sentinelle pour mieux s’élever.  

« Il y a des traces que si on en laisse ». Quelque chose que j’ai dit, il n’y a pas si longtemps.
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Expositions individuelles 

2017	 Galerie MX, Les madones d’ivoire,  
	 Montréal ( Canada )
2016	 Galerie Iris, Les immortels de bois,  
	 Baie-St-Paul ( Canada )
2015	 So Art Gallery, Les branches d’ovane,  
	 Casablanca ( Maroc )
2015	 Galerie MX, La singulière nature humaine,  
	 Montréal ( Canada )
2013	 Thompson Landry Gallery, Humani Ex Machina, 
	 Toronto ( Canada )
2012	 Las Olas Fine Arts Gallery, The Light Side of the Moon,  
	 Fort Lauderdale ( États-Unis )
2011	 Galerie MX, Évènement MORA,  
	 Montréal, ( Canada )
2010	 Canart Gallery, Hundred Words,  
	 Beijing ( Chine )
2009	 Galerie Iris, La voyageuse du temps,  
	 Baie-St-Paul ( Canada )
2008	 Thompson Landry Gallery, Au fil de l’art,  
	 Toronto ( Canada )
2007	 Galerie MX, Au fil de l’art,  
	 Montréal ( Canada ). 		        
2007	 Galerie Venise Cadre, Le banquet de nacarat,  
	 Casablanca ( Maroc )
2004	 La démesure des convoités, Centre CDP Capital,  
	 Montréal ( Canada )   	
2004	 La Xe cité révolue, Siège social du Cirque du Soleil,  
	 Montréal ( Canada )
2002	 Galerie Estampe Plus, Le cri des lunes,  
	 Québec ( Canada )
2000	 Galerie Saint-Dizier,  
	 Montréal ( Canada )

Expositions collectives 

2016	 Thompson Landry Gallery,  
	 Toronto ( Canada )
2016	 « Art de la tolérance », Rabat,  
	 Paris, Londres
2015	 Midnight Sun Gallery,  
	 Morges ( Suisse )
2012	 Biennale de Casablanca ( Maroc)
2010	 Art of Giving at Saatchi Gallery invited by  
	 One Drop Foundation, London ( UK )
2010	 Western China International Art Biennale,  
	 Yinchuan, ( Chine )
2010	 Pavillon du Canada, Exposition  
	 Universelle de Shanghai ( Chine )
2006	 Las Olas Fine Arts Gallery,  
	 Fort Lauderdale, Floride, ( États-Unis )
2005	 Galerie Saint-Dizier,  
	 Montréal ( Canada )
2004	 Galerie du Dauphin,  
	 Honfleur ( France )
2004	 Galerie Estampe Plus,  
	 Québec ( Canada )
2003	 Teodora Art Gallery,  
	 Toronto ( Canada )
1999	 Artrageous Gallery,  
	 New York ( USA )

Formations
 
2014	 Initiation à la lithographie sur pierre,  
	 Atelier circulaire de Montréal ( Canada )
2011	 Initiation à la gravure,  
	 Atelier Circulaire de Montréal ( Canada )
1992	 Baccalauréat en architecture de l’Université  
	 de Montréal ( Canada )

Dominic
Besner
Lieu de naissance North Lancaster, Ontario ( Canada )
Date de naissance 9 juin 1965

Expositions en Musées 

2013	 Immortalis, Suzhou Museum,  
	 Suzhou (Chine)
2007	 Musée Vaudreuil-Soulanges ( Canada )		
2007	 Musée La Villa des Arts de Casablanca ( Maroc )
2007	 Musée La Villa des Arts de Rabat ( Maroc )
2003	 Musée de Las Artes de l’Université de  
	 Guadalajara ( Mexique )
2000	 Musée Pierre-Boucher, Trois-Rivières ( Canada )

Collections publiques 

Musée Suzhou ( Chine ) ; Casino de Charlevoix ;  
Casino de Hull ; Flora Canada ; Loto-Québec ;  
Monnaie royale canadienne, Musée La Villa des Arts  
de Casablanca, Fondation ONA ( Maroc ) ; Musée Régional 
Vaudreuil-Soulanges, Casino de Montréal
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“There are traces only if we leave some.”

The Ivory Madonnas is, for me, an excuse to pay tribute to a long line of charac-
ters who have and will leave its mark on Besner’s work. 

Without them, we would not have known all that followed. The Madonnas are 
the flesh of my flesh. They are part of my heritage, Mise en scène. 

Paying tribute 23 years later is my way of saying thanks. Thanks to all those 
collectors and amateurs, colleagues, agents and friends who have made me and 
my Gotha our guardian to rise. 

“There are traces only if we leave some.” Something I have said not too long ago.
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La galerie MX, située en plein cœur du Quartier international de Montréal, diffuse 
le talent des artistes locaux et internationaux. Orientée sur les artistes émergents et 
établis, la galerie démocratise l’art contemporain en s’adressant aux collectionneurs 
débutants aussi bien qu’à ceux expérimentés.

The MX Gallery is located in the heart of the Quartier international of Montreal.  
The mission of the Gallery is to make contemporary art more democratic by promoting 
local and international artists, emerging and established artists who will appeal to 
both amateurs and to art collectors. 



66 67

Crédits

Artiste 
Dominic Besner

Graphisme
André Laplante

Impression
 Impression Pierre Dulude

Coordination de l’exposition
Benoit Beauchamp

Olivier Gagnon

Textes 
Keven Sigouin

Dominic Besner

Correction et traduction à l’anglais
Nadia Camara Agnant

Photos des œuvres
Keven Sigouin

Photo de l’artiste
AnneCharlotte Guinot

Logistique et Support technique
Michel Bolestridge

Philip Garcia

Agent de l’artiste
Michael Mensi

Éditeur :  Les Éditions GMX
Dépôt légal : 4e trimestre 2017

ISBN :  978-2-9806724-9-1

Merci à nos  
commanditaires 



68 69

ga
le

rie
m

x.c
om



70

Le
s é

di
tio

ns
 G

M
X


